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MarcMarceelo Vlo Vieiieira Martinsra Martins

L’HUMAIN AU COEUR L’HUMAIN AU COEUR 
DU CHANGEMENTDU CHANGEMENT

L’HISTOIRE DE L’AGÊNCIA MAIS,  
LA PREMIERE AGENCE COOPERATIVE 

 VIRTUELLE DE CRÉDIT BRESILIEN

5ère édition



La nécessité de résoudre La nécessité de résoudre 
les équations de service en-les équations de service en-
gendrées par la croissance gendrées par la croissance 
d’Unicred União - une coo-d’Unicred União - une coo-
pérative de crédit comptant pérative de crédit comptant 
19 000 sociétaires et opérant 19 000 sociétaires et opérant 
dans les régions d’Itajaí, Bal-dans les régions d’Itajaí, Bal-
neário Camboriú, Joinville neário Camboriú, Joinville 
et Planalto Norte à Santa et Planalto Norte à Santa 
Catarina et Curitiba et Ponta Catarina et Curitiba et Ponta 
Grossa à Paraná - a conduit Grossa à Paraná - a conduit 
à la création d’une agence à la création d’une agence 
100% virtuelle.100% virtuelle.

Pionnière de la coopéra-Pionnière de la coopéra-
tive de crédit brésilienne, tive de crédit brésilienne, 
AGÊNCIA MAIS a été conçue AGÊNCIA MAIS a été conçue 
et consolidée sans jamais re-et consolidée sans jamais re-
noncer à son concept central noncer à son concept central 
: le service est “fait main”, : le service est “fait main”, 
avec sa propre personnalité avec sa propre personnalité 
et sans l’intermédiation de et sans l’intermédiation de 
menus ou de robots. Bien menus ou de robots. Bien 
que virtuel, il y a toujours un que virtuel, il y a toujours un 
gestionnaire de relations ca-gestionnaire de relations ca-
pable de répondre à toutes pable de répondre à toutes 
les demandes des sociétaires.les demandes des sociétaires.

Dans ce livre, Marcelo Dans ce livre, Marcelo 
Vieira Martins raconte les Vieira Martins raconte les 
défis de ce projet sans pré-défis de ce projet sans pré-
cédent, explique comment cédent, explique comment 
l’équipe s’est engagée et l’équipe s’est engagée et 
montre des résultats qui ont montre des résultats qui ont 
dépassé les attentes les plus dépassé les attentes les plus 
optimistes, avec une réduc-optimistes, avec une réduc-
tion des coûts et une aug-tion des coûts et une aug-
mentation des activités. mentation des activités. 
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A ma chère mère, Maria Helena, une femme incroyable 

avec un dévouement inconditionnel pour les gens qui l'en-

tourent.

Malgré sa perte de vue à l'âge adulte, elle n'a pas fait de 

cette limitation une justification. Au contraire, elle a élargi ses 

sens et a perçu le monde à travers son cœur.

DEDICACE



Ton JOUR est arrivé! Maintenant, tu apprécies 
un ciel aux couleurs inimaginables et des 

paysages aussi beaux que tu l’as tant souhaité.

Bonjour, JOUR !

Je t’écris pour dire combien tu me manques. Pour te donner 

une idée, par exemple, je ne vais plus aux magasins comme 

nous le faisions joyeusement autrefois, en regardant les vitrines 

et même les personnes dont les cheveux et les vêtements atti-

raient notre attention. 

Non pas que je veuille dire du mal de ta cousine, la Nuit, 

mais entre nous, des promesses qui t’ont été faites et m’ont em-

mené ici et là, aucune ne s'est réalisée. Tout ce qui l'intéresse, 

c'est de faire la fête, sans faire attention à moi. 

Jour, mon ami, si tu peux, revient bientôt, car sans ta pré-

sence ma vie a perdu la moitié de son sens. 

Ecoute, JOUR, je veux t'emmener dans un endroit magnifi-

que qui a ouvert près d'ici, et quand tu arriveras, je veux te fai-

re un long câlin. Nous nous promènerons main dans la main 

le long de notre plage, en enfouissant nos pieds dans le sable 

blanc. Puis nous irons dans notre jardin, qui doit sûrement être 

en pleine floraison, et nous nous teinterons les yeux des plus 

belles couleurs reflétées par nos amis les fleurs. Alors nous se-

rons heureux pour toujours.

Et quand ce jour viendra, j’aurai la joie de me réveiller et de 

te donner le bonjour le plus joyeux et le plus souriant, certain 

que tu ne partiras jamais.

Je t’attends pour te dire : Bonjour, JOUR !

Maria Helena Vieira Martins
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L’un des créateurs de L’un des créateurs de 
l’AGÊNCIA MAIS, Marcelo l’AGÊNCIA MAIS, Marcelo 
Vieira Martins est un passion-Vieira Martins est un passion-
né de coopératisme et un dé-né de coopératisme et un dé-
fenseur infatigable de la néces-fenseur infatigable de la néces-
sité de placer le sociétaire au sité de placer le sociétaire au 
centre de tout thème. Adminis-centre de tout thème. Adminis-
trateur d’entreprise et titulaire trateur d’entreprise et titulaire 
d’un MBA en coopératisme d’un MBA en coopératisme 
de crédit, il a travaillé pen-de crédit, il a travaillé pen-
dant plus de deux décennies dant plus de deux décennies 
au sein de Sistema Unicred au sein de Sistema Unicred 
Santa Catarina/Paraná et est Santa Catarina/Paraná et est 
actuellement PDG de Unicred actuellement PDG de Unicred 
União. Il a connu et étudié la União. Il a connu et étudié la 
culture coopérative dans des culture coopérative dans des 
pays comme l’Allemagne, l’Es-pays comme l’Allemagne, l’Es-
pagne et le Canada. Il est pré-pagne et le Canada. Il est pré-
sident du programme culturel sident du programme culturel 
Unicred, qui organise des ma-Unicred, qui organise des ma-
nifestations artistiques et cul-nifestations artistiques et cul-
turelles dans les communautés turelles dans les communautés 
sur la base des principes du sur la base des principes du 
coopératisme.coopératisme.

Pendant ses loisirs, il aime Pendant ses loisirs, il aime 
escalader les montagnes avec escalader les montagnes avec 
sa famille et profiter du silence. sa famille et profiter du silence. 
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“Après avoir lu le livre, nous nous sommes rendus à “Après avoir lu le livre, nous nous sommes rendus à 

Joinville en délégation pour faire connaissance avec Joinville en délégation pour faire connaissance avec 

l’AGÊNCIA MAIS. Après la visite, j’ai dit : “Cette agen-l’AGÊNCIA MAIS. Après la visite, j’ai dit : “Cette agen-

ce est l’avenir, reproduisons-la à Unicred Região dos ce est l’avenir, reproduisons-la à Unicred Região dos 

Vales. Et c’est ce que nous faisons.Vales. Et c’est ce que nous faisons.

Dr. Paulo Luiz Rech Dr. Paulo Luiz Rech 

(Presidente Unicred Região dos Vales – RS) (Presidente Unicred Região dos Vales – RS) 

“Lorsque nous sommes allés voir en personne tout ce que “Lorsque nous sommes allés voir en personne tout ce que 

le livre décrit, nous avons vu que tout est fait comme il le livre décrit, nous avons vu que tout est fait comme il 

est écrit et que cela fonctionne vraiment.”est écrit et que cela fonctionne vraiment.”

Aline ChiarelloAline Chiarello

 (Sicoob Credimogiana – SP) (Sicoob Credimogiana – SP)
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